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Il y a trois ans de cela, la grande multinationale PricewaterhouseCoopers (PwC), spécialisée
dans  les  missions  d’audit,  d’expertise  comptable  et  de  conseil,  avait  publié  un
rapport stipulant que dans les 30 prochaines années au sein du Top 10 des principales
économies  mondiales  –  seules  3  seront  celles  appartenant  au  monde  occidental.  Ces
prévisions  restent  aujourd’hui  fortement  d’actualité  et  les  événements  en  cours  le
confirment pleinement.

En  effet,  au-delà  d’une  perte  d’influence  géopolitique  et  sécuritaire  grandissante  de
l’Occident dans la nouvelle ère multipolaire, l’aspect économique ne devrait pas être en
reste.  Les  pays  du fameux G7 ne seront  plus  les  maitres  économiques mondiaux,  au
contraire ce sont les pays du E7 (Emerging 7) – terme créé par PwC en 2006 pour désigner
les principales puissances économiques émergentes, incluant la Chine, l’Inde, le Brésil, le
Mexique, la Russie, l’Indonésie et la Turquie, qui auront la tâche de prendre pleinement la
relève.

Pour rappel selon les prévisions du grand cabinet international, le classement à l’horizon
2050 devrait être comme suit: 1-Chine, 2-Inde, 3-Etats-Unis, 4-Indonésie, 5-Brésil, 6-Russie,
7-Mexique, 8-Japan, 9-Allemagne, 10-Royaume-Uni.  Ainsi,  au-delà du fait  de perdre des
places dans le Top 10 pour les USA, l’Allemagne et le Royaume-Uni, la France quant à elle
devrait tout simplement quitter le classement des dix principales économies mondiales.

Tout en sachant qu’il s’agit de prévisions sur une période de trois décennies, durant laquelle
un certain nombre de facteurs peuvent apporter des ajustements à ce classement, et sans
rentrer  dans  les  détails  des  facteurs  présentés  par  PwC  dans  l’établissement  de  ces
prévisions (détails du rapport ci-haut), il serait probablement intéressant de se pencher sur
un autre fait, qui caractérise justement le monde multipolaire devenu réalité.

Si  à  la  chute  de  l’URSS  et  la  prétendue  «fin»  de  la  guerre  froide,  l’Occident  pouvait
effectivement se vanter d’avoir le leadership (pour ne pas dire le diktat) dans pratiquement
dans toutes les sphères à l’échelle planétaire, aujourd’hui on arrive justement à une réalité
dans laquelle une minorité doit assumer son rôle de… minorité.

Pour les grandes puissances mondiales non-occidentales, il n’a jamais été question d’arriver
à une discrimination vis-à-vis des nations occidentales. Ce n’est pas le but recherché. Au
contraire, les nations partisanes de la réalité multipolaire préfèrent miser sur des échanges
sans restrictions, sanctions, intimidations et autres instruments tellement aimés par les
élites  occidentales.  Les  puissances  non-occidentales  misent  aussi  sur  une  concurrence
loyale, où chacun peut faire prévaloir ses propres atouts.

https://www.mondialisation.ca/author/mikhail-gamandiy-egorov
http://www.observateurcontinental.fr/?module=articles&action=view&id=1400
https://www.mondialisation.ca/theme/fr-crise-conomique-mondiale
https://www.mondialisation.ca/theme/fr-transnationales
https://www.pwc.com/gx/en/world-2050/assets/pwc-the-world-in-2050-full-report-feb-2017.pdf


| 2

Le souci, c’est que cette approche, ou plus précisément cette mentalité de faire des affaires,
est tout sauf celle de l’establishment occidental. Pourquoi? Car les siècles de colonialisme,
suivi  par  le  néocolonialisme,  ont  tellement  influencé  les  décideurs  occidentaux,
qu’aujourd’hui ce complexe de «supériorité» les caractérisant est probablement à un niveau
génétique.  Important  tout  de  même  de  préciser  qu’on  parle  bien  de  l’establishment
occidental. Car dans le cas d’un citoyen occidental plus ou moins lambda, cette mentalité
raciste et néocoloniale n’est pas représentative. Il faut donc bien séparer les deux choses.

Et dans cette optique, la compréhension du monde multipolaire par de nombreux citoyens
en Occident contribue justement elle aussi au renforcement de la réalité récente. L’Occident
en lui-même ne représente pas plus que 10% de la population terrestre. Et compte tenu de
cette prise de conscience en Occident même dans l’acceptation de la multipolarité, on
arrive à une conclusion simple:  les partisans jusqu’au-boutistes de l’unipolarité révolue
représentent une infime minorité à l’échelle planétaire. Et plus les années vont passer, plus
cet  establishment  néocolonial  occidental  devra  accepter  la  nouvelle  place  qui  lui  est
réservée.  Et  peut-être  surtout  laisser  la  voie  libre  aux  représentants  responsables  de
l’Occident qui auront très certainement eux aussi des idées intéressantes à apporter dans la
nouvelle architecture internationale.
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